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EDITO

Faire le vide…recevoir…être habité pour pouvoir transmettre

C’est ce à quoi Gérard Rouzier nous invite sans cesse dans ses productions, et c’est ce qui lui permet de vivre un remarquable itinéraire spirituel de comédien qu’il a réussi à transcrire et que vous pourrez apprécier dans  son livre De la scène à la cène qui vient de paraître aux Editions Empreinte temps présent.

Cette quête de sens de la vie terrestre qui interroge chacun de nous, amène à laisser traces, à transmettre. La femme en enfantant transmet la vie, mais celle-ci peut se transmettre autrement, et l’artiste nous le rappelle constamment :

«je peins mon vide de tableau comme une parcelle de l’univers à recevoir» écrit Fabienne Verdier, cette artiste- peintre qui se dit « passagère du silence » (titre de son livre autobiographique), qui expose actuellement des tableaux d’une violence puissante et tranquille où la spiritualité semble régner, à la galerie Jaeger Bucher de Paris.

Tout cela suppose un développement personnel, une prise de conscience qui conduit le plus souvent à une saine spiritualité    ainsi que l’écrit Nathalie Calmé, écrivain et journaliste, qui a bien voulu confier à notre bulletin le témoignage de son itinérance spirituelle qui l’a amenée à une action militante de solidarité, la conduisant à soutenir  les valeurs universelles de notre humanité face aux puissances destructrices de nos sociétés.

Etre en chemin, agir, être solidaire pour informer et transmettre, n’est-ce pas un objectif que chacun de nous peut s’approprier pour cette nouvelle décennie qui s’annonce ?

En cette fin d’année la Compagnie du Sablier -qui a pu survivre grâce à votre soutien- vous souhaite de passer des moments privilégiés en famille, habités par cette présence rayonnante qui ouvre à la  solidarité,  à l’humilité et à l’engagement dans notre monde si compliqué.

Son président se permet cependant de vous faire signe : seulement un lecteur des Traits sur le Sable sur quatre, adhère à notre Compagnie…..

Nous avons besoin de vous tous afin que vous puissiez « suivre l’actualité de la vie de la Cie et matérialiser davantage le soutien au travail de grande qualité de Gérard Rouzier et de son équipe, ainsi qu’à l’engagement qui le sous-tend », comme vient de nous écrire une nouvelle adhérente que nous remercions chaleureusement pour son soutien.
         Dans cette attente respectueuse, je vous adresse de chaleureuses salutations
Jean-Claude Ferrand

Président de la Compagnie du Sablier
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Entre l’Inde et l’Europe,

entre culture, spiritualité et justice sociale

Le projet Adivasi

J’avais 33 ans lorsque j’ai rencontré l’Inde pour la première fois. C’était en 1991. Je suis retournée dans ce pays-continent une quinzaine de fois dans les régions du Kérala, du Tamil Nadu et du Karnataka. Voyages aux enjeux divers, ces longs séjours étaient à caractères personnels et familiaux ou culturels et politiques.

Lorsque je fais un retour sur ces presque vingt ans d’itinérance entre l’Inde et la France, je vois l’existence d’un fil conducteur, d’un fil d’Ariane, d’un fil reliant des expériences, des engagements en apparence assez différents les uns des autres. J’étais habitée, et je le suis encore, par cette intime conviction selon laquelle la spiritualité n’est authentique qu’à partir du moment où elle émerge de l’expérience des plus fragiles, des plus pauvres, des damnés de la terre. Si elle ne contribuait pas à l’émancipation du plus grand nombre, la spiritualité serait littéralement « l’opium du peuple ».

Dans mon trajet de vie, la quête de sens n’a pas, justement, de sens, si elle n’est que développement personnel ou démarche solitaire. En Inde, plus qu’ailleurs, j’ai appris qu’une saine spiritualité était d’abord solidaire.

Grâce à mes voyages, j’ai pu rencontrer l’univers indien de la « non-violence ». Sans être moi-

même une gandhienne au sens strict du terme, la non-violence me semble 

être l’un des grands acquits de la culture politico-spirituelle de cette nation aux accents multiples. Pourtant, je sais que l’Inde porte aussi en elle une grande violence. Je n’oublie pas que Gandhi fut assassiné par l’un des siens. Cette violence vient de deux sources : d’une part sa propre tradition, d’autre part la situation de domination et de dépendance dans laquelle le pays se trouve. Ce pays est à la fois plein de trésors spirituels et de rapports sociaux injustes, de qualités d’âme et d’oppression.

Intention du projet

C’est pour explorer cette cohérence indienne qui lie quête de justice sociale et spiritualité que j’ai lancé le projet Adivasi. Ce terme porte une double signification. S’il désigne les peuples traditionnels et autochtones de l’Inde (appelés également les « Tribaux »), il est aussi l’acronyme de l’Association pour la DIVersité Active et la Solidarité Internationale, dont la réalisatrice Coline Serreau est la marraine. Formellement, ses objectifs sont de contribuer à la diffusion d’une information en provenance d’un certain nombre d’acteurs sociaux   

indiens, comme les mouvements 
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autochtones adivasi, les mouvements paysans, les « sans terre », les mouvements de femmes, les groupes interculturels et interreligieux. Bien évidemment, l’Inde n’est pas exclusive, et Adivasi entend prendre sa part dans la valorisation des alternatives originaires de pays d’Asie, d’Afrique et d’Amérique latino-indienne. Les projets qui méritent d’être ainsi en relief portent sur l’écologie, l’Education relative à l’Environnement, le droit des peuples, l’économie solidaire, l’émancipation de la femme, et la rencontre entre les peuples et les civilisations.

C’est essentiellement à travers l’écriture que l’association Adivasi souhaite apporte son concours à la connaissance de l’Inde, et en particulier des secteurs les plus humanistes de sa société civile. C’est ainsi que nous nous sommes engagés dans la réalisation d’un livre d’entretiens avec Rajagopal, leader du mouvement paysan non-violent Ekta Parishad. L’ouvrage soulignera l’importance de la tradition gandhienne dans les luttes rurales du pays. Une partie des entretiens portera sur Janadesh, nom d’une des plus grandes marches paysannes indiennes de ces dernières années, qui a rassemblé, en 2007, sur plus de 350km, près de 25 000 manifestants. Adivasi a contribué, ces deux dernières années, à faire connaître en France cette dynamique civique, par le biais d’articles, d’interviews, d’organisation de conférences et de mise en réseau. 
Mémoire(s) culturelle(s)

Ces multiples engagements, personnels et collectifs, avec l’Inde ne m’ont pas fait devenir indienne. Je ne me suis pas liée aux causes sociales de ce pays en faisant disparaître ma propre mémoire culturelle d’européenne. D’une certaine manière, l’Inde que j’aimais me permettait, en retour, de (re)découvrir tout un pan de l’histoire sociale, spirituelle et littéraire de l’Europe. Par delà les situations conjoncturelles, je découvrais l’intensité d’un dialogue bicentenaire entre les cultures européennes et indiennes. Là aussi, la non-violence pouvait servir de guide. Elle fut d’ailleurs l’un des principaux motifs de la rencontre. A-t-on conscience, lorsqu’on vénère Gandhi, qu’il était l’un des « disciples » de l’étasunien Henry David Thoreau à qui il devait l’idée de la désobéissance civile ? Que sait-on également de cette influence décisive de l’anglais John Ruskin sur le Mahatma ? Influence qui s’exerça aussi sur un autre gandhien, le russe Léon Tolstoï. Une autre filiation culturelle euro-indienne réunit le grand Tagore, le français Romain Rolland et l’irlandais William Butler Yeats. Celui-ci, homme de théâtre et homme de spiritualité avait écrit : « La tradition est toujours la même: le plus ancien poète de l’Inde et le paysan irlandais dans sa butte se saluent à travers les âges, et s’entendent parfaitement bien. » D’autres figures de la pensée et de l’art ont participé, sur fond de 

                        N°46- décembre 2009 – 4/8

romantisme, d’idéalisme, de néoplatonisme, de védantisme…à cette famille transculturelle, comme Louis Massignon, Ananda K.Coomarswamy, ou encore, aujourd’hui, Vandana Shiva…

Le féminin radical

J’ai rencontré Vandana Shiva en 2003. Par ses actes et sa vision, elle a su dire la multitude des dimensions de la vie des villages et des communautés rurales en luttes, dimensions qui vont du sacré au politique, de l’imaginaire à la science. Elle dirige le Centre Navdanya qui se propose de sauvegarder et diffuser les semences traditionnelles paysannes. Sa militance est l’une des expressions de ce que je nomme le féminin radical, un féminin qui articule le souci de la terre, le souci des humains et le sacré le plus haut, et cela dans la perspective d’un combat contre les Puissants. Vandana Shiva n’est pas seule et ses sœurs de luttes ont pour nom Arundhati, Medha Patkar et Aruna Roy…Vandana Shiva qui me disait « La spiritualité est aux êtres humains ce que l’humus est à la planète. Et la connexion des deux, c’est l’humilité. Mon travail de défense de la terre est plus qu’un service, c’est un compagnon de vie. La manière dont la science et la révolution industrielle ont redéfini le sens de la vie, de la Terre Mère, en mettant le divin en dehors de nous, a entrainé beaucoup de dommages dans l’esprit des gens. Comment traite-t-on la vie avec un cœur vide ? De nombreuses cultures croient en la Terre Mère, Gaïa, et reconnaissent dans notre Terre, une Mère secrète, qui prend soin de nous comme un enfant. La seule chose que nous devrions dire à la Mère, c’est merci, merci pour ce cadeau, merci pour cette offrande…Et en retour, nous créerions alors des relations vivantes d’interdépendance et de solidarité. »

Tout est dit. Je retrouve dans ces paroles un Inde spirituelle et militante qui, s’élevant à l’Universel, est dès lors en mesure d’apporter sa part singulière à l’universel combat pour le Bien commun. Notre association Adevasi est persuadée que la solidarité qu’il nous faut offrir à la société civile indienne qui est entrée en résistance et, plus généralement aux peuples du Sud, peut-être pour un européen et une européenne, une occasion propice pour entamer, au cœur même de notre civilisation, une décolonisation de l’imaginaire, une réactivation de l’art, une reconstruction des solidarités. Cela exige que nous changions de cap, c’est à dire, in fine, de regard. Goethe, et avant lui Léonard de Vinci, avaient enseigné que le regard authentique devait se faire « attention ». Ce regard goethéen permet la réintégration, en soi-même, des horizons, proches et lointains, du ciel et de la terre. Notre humanité accède ainsi à la conscience de la parenté sensible que nous avons avec le Cosmos.

Nathalie Calmé

Ecrivaine et journaliste, Fondatrice et Présidente d’Adivasi.
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UN GRAND MERCI

à celles et à ceux qui m’ont écrit ou téléphoné après avoir lu « De la scène à la cène ». Je tiens à vous dire que j’ai été profondément touché par ce que vous m’avez renvoyé, l’émotion et l’affection dont vous m’avez fait part. Je ne m’attendais pas à cela. Du fond du cœur, merci.

Gérard Rouzier
CALENDRIER
Pour toutes les activités, rencontres, stages, ateliers ou spectacles, renseignements au Sablier : 09 51 01 33 90 (Laissez un message sur le répondeur et l’on vous rappellera très rapidement) ou au 06 84 05 56 09 ou par mail : traitsablier@free.fr
RENCONTRES Gérard Rouzier est invité à venir témoigner sur son parcours et son engagement :
- le 26 janvier par le Parvis du Protestantisme à Marseille, 15rue Grignan, 
  au cours d’un déjeuner débat de 12 à 14h
-le lundi 8 février à 18h par le GPA (Groupe Protestant des Artistes) à Paris,  

4 rue de l’Oratoire.
- le 20 janvier à 19h au Temple de l’Oratoire de Paris, lecture du chapitre 24 de l’Evangile de Luc lors de la célébration œcuménique de la semaine de l’Unité.
NOUVEAU

Stages de Théâtre en Anglais

à Aix-en-Provence

Quel que soit votre niveau en anglais, de « très débutants » à « confirmés », nous vous proposons de jouer en anglais sous la direction d’un metteur en scène professionnel et d’une enseignante d’anglais.

Les stages se divisent en deux parties :

1ére partie en français: Travail sur la construction d’un personnage et exercices

2ème partie  en anglais : Apprentissage et jeu de scènes choisies et adaptées en fonction du niveau de chacun

Animateurs :

Gérard Rouzier : metteur en scène, comédien et enseignant en art dramatique

Cathy Faidix : enseignante d’anglais de nationalité américaine, animatrice d’ateliers-théâtre en anglais

Prix des stages : tarif normal 120€ -Etudiants, chômeurs 90€
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Renseignements : Gérard Rouzier 06 84 05 56 09

· du 15 au 20 février 2010 ; horaires 17h-20heures

· du 12 au 17 avril 2010 ; horaires 17h-20 heures

Lieu : Théâtre « Ainsi de suite », 23 rue Gaston de Saporta, Aix en Provence
ATELIER-THEATRE : les cours ont lieu à Aix-en-Provence le samedi matin au théâtre de la Fontaine d’Argent.

STAGES : 
Du 18 au 25 avril à Aix en Provence

Travail sur la construction du personnage, le masque, improvisation… 
BIBLE&THEATRE : reprise à Aix en Provence chez les Oblats, 60 cours Mirabeau 

Prochains stages : 26- 27-28 février 2010/ 9-10-11 avril 2010        

 COMPTOIR DE NOËL

-Les CD du Sablier pour Noël
L’Evangile selon Saint Jean  dit par Gérard Rouzier…………….. 13€

Rose & Jeannot l’intégralité du spectacle………………………….10€

La Valse du Clown l’intégralité du spectacle………………………15€

Le vrai Noël des marionnettes 4 mini-contes musicaux……………..5€

pour raconter Noël

L’ensemble des 4 CD : 25€ + 5€ pour frais de port

Vous pouvez commander ces CD en adressant votre chèque libellé à l’ordre de La Compagnie du Sablier à Anne Chupeau, 1 rue de Garches 92210 Saint-Cloud.

-DE LA SCENE A LA CENE de Gérard Rouzier………………………15€

    Un temps solitaire pour rendre grâce, une fois de plus. Là-bas, derrière la porte le silence.je sais que dans quelques secondes, ils commenceront à applaudir. C’est très souvent comme cela : après les derniers mots, je sors de scène. Et là-bas, c’est d’abord un silence, plus ou moins long, puis soudain les applaudissements. Parfois le silence se prolonge…
-SOUFFLE D’EVANGILE de Michel Wagner et Gérard Rouzier, avec les photos de  Guillaume Damien…………………………………………….15€

N°46- décembre 2009-7/8

A partir de vingt textes du Nouveau Testament, un pasteur, un acteur et un photographe se mettent ensemble à l’écoute des échos perçus…Une image, une réflexion, une méditation et quelques questions…

Vous pouvez commander ces ouvrages par chèque (ajouter 3€ à la commande pour frais de port) en précisant le(s) titre(s) et le nombre désiré à la librairie. -Librairie 7ici- 48 rue de Lille 75 007 Paris- 01 42 61 57 77

E-mail : 7ici@wanadoo.fr- site web : www ;librairie-7ici.com

Suite à l’article de Nathalie Calmé, vous pouvez vous procurer les documents suivant auprès de l’Association ADIVASI
                                                11 cours Jean Jaurès

                                                 -03210 Souvigny
                  Email : luttespaysannesindiennes@yahoo.fr
· Gandhi aujourd’hui (2007, Jouvence) livre d’entretiens réalisé sous la direction de Nathalie Calmé avec Vandana Shiva, Rajmohan Gandhi, Satish Kumar, Rajagopal- 14€ port compris

· Le combat non-violent de la paysannerie indienne (2009, Adivasi) par Nathalie Calmé- 15€ frais de port compris
            ADHESION ou  RENOUVELLEMENT DE LA COTISATION 2010
------------------------------------------------------------------------------------------------

La Compagnie du Sablier

                                          Association loi 1901

Bulletin d’adhésion (ou de renouvellement) année 2010

à adresser au siège : 13Bd de la République- 92210 Saint Cloud

Nom……………………………………Prénom…………………………..

adresse……………………………………………………………………..

tel…………………….courriel……………………………………………

déclare adhérer/renouveler mon adhésion à La compagnie du Sablier  comme membre bienfaiteur : min 50€, actif : min.20€, ou sympathisant : min. 12€
et adresse ma cotisation :…………..pour l’année 2010.



Le………………...  signature 
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